
 1 

 
Général de brigade (2s) Jean Boÿ      16 septembre 2010 

1
ère
 édition : juin 2007 

 

 

Historique de la 

114e promotion (1927-29), 

promotion Maréchal Galliéni 

 

 
Nom de promotion 

 La 114
e
 promotion de l’Ecole spéciale militaire choisit de prendre comme parrain le 

maréchal de France Joseph Galliéni. 

Ancien élève du Prytanée militaire de La Flèche, le maréchal Galliéni appartient à la 

53
e
 promotion (1868-70), promotion de Suez. Si, gouverneur général de Madagascar, il se fait 

remarquer dès la fin du XIX
e
 siècle par son action coloniale bienfaitrice, c’est comme 

gouverneur militaire de Paris qu’il s’illustre par sa participation active et efficace à la victoire 

de la Marne, en 1914. Ministre de la Guerre en 1915, il meurt en 1916. Il est élevé à la dignité 

de maréchal de France, à titre posthume, en 1921. 

 

 

Cette promotion n’a pas d’insigne 

 

 

 
    Plaque de shako de l’Ecole spéciale militaire 

modèle 1887, toujours en service. 

    Plaque en cuivre de 8,5 cm de haut et 11,5 cm de large. 

 

 

 

Effectifs à l’entrée 

La 114
e
 promotion comprend trois cent quarante-sept membres*. 

*La liste des membres de cette promotion figure dans le Bulletin de la Saint-Cyrienne 57, de décembre 1929. 

 

Français : trois cent trente-trois élèves officiers, six d’entre eux venant de la promotion 

précédente. 

 

Le major d’entrée - également major de sortie - est l’élève officier François, Marie, 

Robert Le Bègue de Germiny (1908-1997). 

 

Le Père Système, premier matriculé de la promotion, est l’élève officier Jules, Paul, 

Roger Gaucher (1907-1954), plus tard lieutenant-colonel d’Infanterie (Légion étrangère), 

commandeur de la Légion d’honneur, mort pour la France à Diên Biên Phu. 
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Etrangers : quatorze. Ce sont, un Chinois (le futur général de division Long-Chouen-

Wou), cinq Perses/Iraniens (Ali Achraf Amir Mazheri, Ahmed Charif, Hadid Chirvany, le 

futur général de brigade Ali Asghar Mabachéri et le futur général de division Hossein 

Siassi), sept Roumains (Alexandre Damsesco, le futur sous-lieutenant Théodore Darie, Basile 

Ichim, Jean Maiano, Georges Mihaesco, le futur sous-lieutenant Nicolas Mitu et Georges 

Predoiu) et un Tunisien venant de la Pol Lapeyre (Moundji ben Saïd ben Ali Zaccaria). 

 

 

Nombre d’officiers formés 

Trois cent dix-neuf sous-lieutenants français sortent de l’Ecole en 1929 : 

- cent soixante-dix-sept dans l’Infanterie ; 

- dix dans l’Infanterie-chars de combat ; 

- cinquante-sept dans l’Infanterie coloniale ; 

- dix dans l’Artillerie coloniale ; 

- trente dans la Cavalerie ; 

- trente-cinq dans l’Aviation. 

 

Le major de sortie, également major d’entrée, est le sous-lieutenant d’Infanterie 

François, Marie, Robert Le Bègue de Germiny (1908-1997), plus tard général de brigade, 

officier de la Légion d’honneur, commandeur de l’ordre national du Mérite. 

 

Quatorze élèves officiers ne sont pas promus en 1929 : un décède à l’Ecole, deux sont 

réformés, un démissionne, un mis en congé pour un an, est ajourné plus tard et neuf 

poursuivent leur formation à l’Ecole. 

 

 Les élèves étrangers, simples stagiaires, ne sont (normalement) pas promus dans 

l’Armée française. 

 

 

Morts pour la France et morts en service 

Quarante-cinq officiers de cette promotion - et non quarante-quatre** - tombent au 

Champ d’honneur***, suivant le colonel Jean Le Boulicaut, dans le Livre d’or des Saint-

Cyriens morts au Champ d’honneur (Ed. la Saint-Cyrienne, 1990) : 

- deux pendant la campagne du Maroc ; 

- trente durant la Seconde Guerre mondiale, dont deux en captivité, un fusillé par les FTP, 

quoique résistant, en juillet 1944, et un des suites de la déportation ; 

- douze pendant la campagne d’Indochine. 

**Dans son travail, le colonel Le Boulicaut compte, à tort, le général de brigade Brice, André, Jean de Bary 

parmi les membres de la 113
e
 promotion (1926-28), promotion du Sous-Lieutenant Pol Lapeyre. 

***L’expression « mort au Champ d’honneur », qu’utilise le colonel Jean Le Boulicaut n’est pas 

réglementaire : l’ordonnance n° 452.717 du 2 novembre 1945 ne connaît que des « morts pour la France » et des 

« morts en service ». 

 

 

Données historiques propres à cette promotion 

1) La 114
e
 promotion s’illustre dès l’instant même de son baptême. En effet, les élèves 

officiers souhaitaient ardemment prendre comme parrain le fameux maréchal Galliéni et 

s’opposaient en cela au… ministre de la Guerre. 

Le général de corps d’armée Jean-Claude Bertin, de la 143
e
 (1956-58), promotion 

Général Laperrine, dans une lettre du 20 mars 2006 adressée au général Jean Boÿ, rappelle le 

déroulement de la cérémonie du baptême de la promotion : 
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« Je vous fais parvenir le récit du Baptême de la Promotion de mon père car, comme 

nous en étions convenus, il mérite d’être inscrit dans l’histoire de notre Ecole. Je le tiens 

directement de l’auteur de ce "haut fait", qui me l’a conté chez mon père, alors que j’étais 

capitaine. 

La promotion 27-29 avait choisi comme nom "Promotion Galliéni", mais le ministre 

de la Guerre avait décidé de prendre un autre nom. Fureur des bazars, qui voyaient arriver 

sans plaisir le jour du Baptême. Et ce jour arriva. 

 Le Père Système de la Promotion "Pol Lapeyre" (je ne me rappelle pas son nom, mais 

la Saint-Cyrienne doit l’avoir****) avance, superbe, sur son magnifique cheval. Prêt à 

baptiser la Promotion, le général se lève, sachant que le nom à prononcer va navrer ses 

élèves. Mais laissons la parole au Système : 

"A genoux, les hommes !". Silence écrasant. Le général attend que le Père Système lui 

demande quel nom donner à ceux qui se relèveront officiers. 

"Mon général… nous appellerons cette Promotion, Promotion Maréchal Galliéni !" 

 "Debout, les officiers !". Stupeur générale. 

Et l’ancien Système, devenu colonel de la Légion étrangère, d’éclater d’un rire sonore et de 

terminer : "Aussitôt dit, aussitôt descendu de cheval. Aussitôt descendu de cheval, aussitôt au 

gnouf*****… jusqu’au moment où je suis allé rejoindre mon régiment". (Il n’y avait pas, 

alors, d’année d’application). 

Voici comment le culot d’un Système a permis à la "Galliéni" de porter le nom qu’elle 

avait choisi ». 

****Il s’agit du colonel Michel, Marie, Paul Le Bideau. 

*****Le « gnouf » ou l’ours dans le langage des Saint-Cyriens, est la prison. 

 

2) La promotion Maréchal Galliéni donne de nombreux officiers généraux à l’armée 

de Terre, à l’armée de l’Air et au corps du Contrôle français, ainsi qu’à certaines armées 

étrangères. 

Armée de Terre 

Deux généraux de corps d’armée (GCA) 

- Moullet, Albert, Louis (1908-1991), GCA (Infanterie coloniale), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Revol, Jacques, Louis (1909-1995), GCA (Infanterie coloniale), commandeur de la Légion 

d’honneur, grand officier de l’ordre national du Mérite. 

 

Six généraux de division (GDI) 

- Arnoux de Maison-Rouge, Marie, Gilbert, Bernard (1908-1967), GD (Cavalerie), grand 

officier de la Légion d’honneur. 

- Boulanger, Pierre, Gabriel (1908-2004), GDI (Infanterie), commandeur de la Légion 

d’honneur, grand officier de l’ordre national du Mérite. 

- Gracieux, Jean (1908-1974), GDI (Infanterie coloniale), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Lagarde, Jean, Marie, Gabriel (1908-2003), GDI (Infanterie). 

- Paruit, Raymond, René, Louis (1909-1997), GDI (Artillerie coloniale), commandeur de la 

Légion d’honneur, grand officier de l’ordre national du Mérite. 

- Vatinelle, Roger, Alexandre, Frédéric, Marcel (1909-….), GDI (Artillerie coloniale), 

commandeur de la Légion d’honneur, grand officier de l’ordre national du Mérite. 

 

Un intendant général de 1
re
 classe (Int G 1) 

- )éron, René, Pierre, Antoine (1909-1970), Int G 1 (commissaire général de division, de nos 

jours) (Infanterie coloniale puis Intendance coloniale). 
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Vingt-six généraux de brigade (GBR) 

- Ameil, Henri (1906-1997), GBR (Cavalerie). 

- Bachelot, Jacques, Pierre, Alphonse, Godefroy (1907-1975), GBR (Cavalerie). 

- Barral, Jean, Léon, Joseph, Noël (1907-1985), GBR (Infanterie). 

- Bassères, Jean-François, Edouard, Marie (1908-1996), GBR (Infanterie puis Cadre spécial). 

- Bastiani, Dominique (1907-1998), GBR (Infanterie). 

- Bellet, Jean, Albert, Marie, Joseph (1909-1980), GBR (Infanterie). 

- Bertin, Gaston, Pierre (1907-1976), GBR (Infanterie coloniale). 

- Blanchard, Pierre, François, Louis (1909-1989), GBR (Infanterie). 

- Copi, Jean, Joseph, Théophile (1908-1986), GBR (Infanterie coloniale). 

- Cothias, Henri, Pierre (1908-1994), GBR (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Crozafon, Emile, Charles, Alexandre, Maurice (1905-1981), GBR (Infanterie puis 

Gendarmerie). 

- De La Ruelle, Claude (1908-1995), GBR (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- De Bary, Brice, André, Jean (1906-1959), GBR (Infanterie), officier de la Légion 

d’honneur, mort pour la France. 

- D’Esclaibes, Henry, Adrien, Joseph, Marie (1909-1997), GBR (Infanterie). 

- Des Courtils, Marie, René, Louis, Charles (1906-1974), GBR (Cavalerie). 

- De Villiers de l’Isle-Adam, Georges, Claudius (1908-1986), GBR (Infanterie). 

- Hardoin de La Reynerie, Claude, Etienne, Armel (1907-1984), GBR (Cavalerie). 

- Lacroix, Robert, Emile, Louis (1908-1992), GBR (Infanterie puis Gendarmerie). 

- Le Bègue de Germiny, François, Marie, Robert (1908-1997), GBR (Infanterie). 

- Marchand, François, Lucien, Ernest (1905-1983), GBR (Infanterie). 

- )avarre, Jacques, Marie, René (1909-1971), GBR (Cavalerie). 

- Paris de Bollardière, Gilles, Jean, Maurice (1907-2000), GBR (Infanterie coloniale). 

- Pommier, Albert, Julien (1909-1992), GBR (Infanterie). 

- Richard de Vesvrotte, Albert, Henri, Marie (1906-1998), GBR (Infanterie coloniale). 

- Vessereau, Fernand, Georges (1906-1961), GBR (Gendarmerie). 

- Wirth, Henri (1908-1984), GBR (Infanterie). 

 

A l’armée de l’Air 

Deux généraux d’armée aérienne (GAA) 

- Challe, Bernard, Georges, André, Joseph (1906-1977), GAA, grand-croix de la Légion 

d’honneur. 

- Ernoul de La Chenelière, François, Y., A., M., G. (1906-1985), GAA, grand officier de la 

Légion d’honneur. 

 

 Un général de corps aérien (GCA) 

- Dumesnil de Maricourt, R., M., A., Alain (1909-1999), GCA, grand officier de la Légion 

d’honneur, grand-croix de l’ordre national du Mérite. 

 

Un général de brigade aérienne (GBA) 

- Madré, André (1907-1971), GBA. 

 

Au corps du Contrôle 

Deux contrôleurs généraux de 2
e
 classe (CGA 2) 

- Corfa, François, René, Marie (1908-1995), CGA 2 (Infanterie coloniale puis Contrôle). 
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- Simonet, Marie, Joseph, Lucien, Jean (1909-2002), CGA 2 (Infanterie puis Contrôle). 

 

 Un futur général de brigade, entré avec la 114
e
 promotion (1927-29), reste à l’Ecole 

pour y parfaire sa formation avec la 115
e
 promotion (1928-30). Nommé sous-lieutenant en 

1930, il figure parmi les officiers généraux de la 115
e
 promotion, promotion Foch : 

- Paris de Bollardière, Jacques, Marie, Roch, André (1907-1986), GBR (Infanterie). 

 

3) La 114
e
 promotion a également donné des officiers généraux à des armées 

étrangères : 

 Armée chinoise 

- Long Chouen Wou, (….-….), GDI. 

 

 Armée persane/iranienne 

- Siassi, Hossein (….-….), GDI (Cavalerie). 

- Mobacheri, Ali (….-….), GBR (Cavalerie). 

 

 2) La 114
e
 promotion donne aussi à la société civile française : 

- deux hommes de religion : le lieutenant d’Infanterie François, J., A. de Sury d’Aspremont 

(1906-1983) et le capitaine d’Infanterie coloniale Xavier, Marie, Jules Louis (1908-2006), 

officier de la Légion d’honneur, chanoine honoraire de Notre-Dame de Paris ; 

- un historien militaire : le colonel d’Infanterie Pierre, Paul, François, Marie Rocolle (1907-

….), officier de la Légion d’honneur ; 

- un docteur en médecine : le capitaine (Air) Emile Henriet, chevalier de la Légion 

d’honneur ; 

- un fonctionnaire de la Justice : l’élève officier Eugène, J., A. Popie, réformé à l’Ecole, 

devient, plus tard, juge de Paix ; 

- un Polytechnicien, stagiaire à l’Ecole spéciale militaire avec la 114
e
 promotion. Il s’agit du 

lieutenant d’Infanterie coloniale Henri, R. Mangin, fils du général d’armée Charles, M., E. 

Mangin - de la 71
e
 promotion (1886-88), promotion de Châlons - neveu de deux officiers 

morts pour la France et lui-même mort pour la France au Maroc, en 1933. 

 

5) La promotion Maréchal Galliéni donne des parrains de promotions à trois Ecoles 

militaires : 

- l’Ecole spéciale militaire (le lieutenant-colonel Gaucher) ; 

- l’Ecole de l’Air (le général Dumesnil de Maricourt) ; 

- l’Ecole de Gendarmerie (le général Vessereau). 

 

6) En février 2007, les archives de la promotion Maréchal Galliéni ont été confiées par 

le colonel Serge-Henri Parisot à la Saint-Cyrienne, où elles sont consultables. 

 

 

Personnalités marquantes ou atypiques 

 Le colonel de réserve d’Infanterie Pierre, G., A. de Chevigné (1909-

2004), grand-croix de la Légion d’honneur, compagnon de la Libération est 

probablement le plus brillant représentant de sa promotion. A l’exemple du 

maréchal Galliéni, il partage une vie d’exception entre l’Armée et 

l’administration des Colonies ; il y ajoute la politique. 

 
   Colonel Pierre de Chevigné 
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 Le lieutenant-colonel d’Infanterie Paul, Roger Gaucher, (1907-1954), Père Système 

de la promotion Maréchal Galliéni, commandeur de la Légion d’honneur, gloire de la Légion 

étrangère, meurt pour la France à son poste de combat, à Diên Biên Phu. 

La 170
e
 promotion (1983-86), promotion Lieutenant-Colonel Gaucher, conserve son 

souvenir. 

 

Le général de brigade Brice, André, Jean de Bary (1906-1959), officier de la Légion 

d’honneur, meurt pour la France des suites de la Seconde Guerre mondiale. 

 

 Le général d’armée aérienne Bernard, Georges, André, Joseph Challe (1906-1977) 

accède à la dignité de grand-croix de la Légion d’honneur. Appartenant déjà à une lignée 

militaire prestigieuse, il lui apporte ses mérites personnels, comme deux de ses frères, 

aviateurs de l’escadrille Normandie-Niémen, qui ont reçu le rare ordre du Drapeau rouge, 

haute décoration militaire soviétique, pendant la Seconde Guerre mondiale. 

 

 Le général de division Jean Gracieux (1908-1974), grand officier de la Légion 

d’honneur, compte seize citations et une blessure au cours d’une brillante carrière dans les 

Troupes aéroportées. 

 

Le général de division Marie, Gilbert, Bernard Arnoux de Maison-Rouge, (1908-

1967), grand officier de la Légion d’honneur, compte quatorze citations et une blessure au 

cours d’une brillante carrière dans la Cavalerie puis l’Arme blindée-Cavalerie. 

 

 Le général de corps aérien R., M., A., Alain Dumesnil de Maricourt (1909-….), 

grand officier de la Légion d’honneur, grand-croix de l’ordre national du Mérite est choisi 

comme parrain de promotion, en 2000, par la promotion de l’Ecole de l’Air de Salon-de-

Provence. 

 

 Le général de brigade de Gendarmerie Fernand Vessereau (1906-1961), est choisi 

comme parrain par une promotion de l’Ecole de Gendarmerie. 

 

 Le colonel d’Artillerie coloniale Jean-Claude, E., A., M. Laurent-

Champrosay (1908-1944), commandeur de la Légion d’honneur, compagnon 

de la Libération, commandant le 1
er
 régiment d’artillerie coloniale et l’artillerie 

divisionnaire de la 1
re
 division française libre, meurt pour la France à 

Radicofani, au cours de la campagne d’Italie 

 
Colonel Jean-Claude Laurent-Champrosay 

 

 Le colonel d’Infanterie Serge-Henri Parisot, commandeur de la Légion d’honneur, 

que son sens de l’honneur et son caractère trempé ont conduit à prendre, au moment des 

évènements d’Algérie, une attitude qui a interrompu une carrière prometteuse. Il s’est ainsi 

retrouvé, comme il le dit avec sérénité et humour, « incarcéré pour rébellion avec plusieurs 

années de détention criminelle, ce qui ne l’a pas empêché d’exercer plus tard les fonctions de 

secrétaire de la promotion pendant vingt ans et » … jusqu’au bout. 

 

__________ 


